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Les inondations survenues l'autre jour dans la
commune d'Akanda ne sont pas imputables à
dame Nature mais à la stupidité et à l'égoïsme
de l'homme.
Ce n'est un secret pour personne, Libreville, di-
sons sans blague, toutes les localités de notre
Gabon d'abord sont construites de façon anar-
chique. Il suffit de bander les muscles, de bran-
dir sa carte d'appartenance à une écurie, ses
qualités et grades, on impose et on s'impose, on
se taille un "territoire" avec emprise souvent sur
les déversoirs d'eau. La capitale gabonaise est
la seule capitale où il n'existe aucun plan d'ur-
banisation. Avant, les marécages, les matitis, les
zones inondables où il est interdit de construire
étaient réservés aux en-bas des en-bas, les pe-
tites gens, quoi.
Mais, depuis un certain temps, comme tout le
monde veut vivre coûte que coûte en ville, il y a
une catégorie de "puissants" en argent qui vont
trouver les pauvres dans leurs matitis. Comme
ils ont les moyens, ils accaparent des domaines
non constructibles, c'est-à-dire, les lits des ma-
rigots et des rivières. Ils y réalisent de gros tra-
vaux et construisent des "paquebots". Ah,
l'argent ! Ils oublient que tout ce que Dieu a
créé, est toujours bien pensé. Les ruisseaux, les
rivières, les marigots, c'est pour recevoir le trop
plein d'eau. Ils ont du fric, ils oublient que
Nzambe existe et, dans leur folie des grandeurs, ils
défient et défigurent la nature. Résultat final : c'est
la catastrophe d'Akanda.
Tenez, si on leur faisait payer les dégâts causés
à autrui, n'est-ce pas justice ? 

FA I T  D IVE R S
AR RÊTÉ  P O U R  V I O L  S U R  U N E  M I N E U R EUn homme d'une cinquantaine d'années devrait être pré-senté à la justice ce mardi, pour des faits d'agressionsexuelle sur une fillette de 12 ans, il y a dix jours à Kango.Autres motifs de poursuite : menace avec arme à feu et dé-tention illégale d’arme à feu.

L ' ÉC R IVA I N E  GABO NAI S E  E N  VE D ETTELa journée internatio-nale de l'écrivain afri-cain a été l'occasionhier de célébrer nos hé-roïnes des belles lettrespour leur rôle et leuraction. Une manifesta-tion placée sous le par-rainage de la premièredame, Sylvia Bongo Ondimba, et présidée par le ministred'Etat Alain-Claude Bilie-By-Nze.

S E NA  :  R I E N  N 'A  C HAN GÉLe Syndicat de l'éducation na-tionale (Sena) a maintenu hier,à l'issue d'une assemblée géné-rale tenue à son siège de la Pey-rie, la grève entamée le lundiprécédent, jour de la rentréedes classes. A ses yeux, les re-vendications soumises à la tu-telle “restent entières.”

P O L I T I Q U E
Dialogue national : le oui mais du BDC

E C O N O M I E
Gabon : avoirs extérieurs en nette baisse

S P O RTS
PEA signe un quadruplé !

Revêtant, le week-end dernier, le costume de contrôleur des prix, le ministre délégué
en charge de la Prospective et de la Programmation du développement, Pascal Houan-
gni Ambouroue, a brandi le bâton devant les commerçants qui prennent des libertés
avec les prix plafonnés par l'Etat, ainsi que ceux qui ne respectent pas la chaîne du
froid pour leurs produits. Il a encouragé les consommateurs à utiliser le numéro vert
(8085) pour signaler les abus et promis de multiplier les descentes sur le terrain.

E TATS - U N I S  :  TR U M P  O U  C L I NTO N ?Au terme d'une campagne quiaura divisé le pays et stupéfiéle monde par ses outrances,les Américains élisent cemardi leur 45e président. Unscrutin à l'issue indécise entrele républicain Donald Trump,70 ans et la démocrate HillaryClinton, 69 ans.
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LES TR ICHEURS SOUS PRESS ION
Lutte contre la vie chère

Ph
o
to

 :
 D

.R

P O L I T I Q U E
M O U B E LET  BO U B EYA  HÔTE  D E  BAN  K I - M O O NLe chef de la diplomatie gabonaise Pacôme Moubelet Bou-beya a mis à profit son séjour aux Etats-Unis – où il a déposél'instrument de ratification de l'Accord de Paris au siège del'Onu – pour rencontrer Ban Ki-moon, mais aussi plusieursautres personnalités de la sphère onusienne. Page 3
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